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RAPPORT SUR L1 EVOLUTION DE I^INSTITUT

L'ided d'une institution speciale (qui constitue une innovation en matiere

de formation de la mair*-d*oeuvre necessaire pour faire face aux imperatifs

difficiles de 1'environnement de la region, dans le cadre d'une revolution

industrielle plus ou moins soudaine) a vu le jour il y a lcngtemps, dans les
arinees 1970, dans les couloirs a. Addis—Abeba de la Commission Economique des

Nations Unies pour l'Afrique (sections Main-id1 oeuvre et Industrie)^ Toutefoisj
ce n'est que lorsque l'un de noa gouvernements africains a fourni les fonds

necessaires a une etude de praticabilite, au cours de la meme decennie, qu'un

reel pas en avant a ete fait vers sa realisation pratique. Suite a cette etude,

une Conference Ministerielle s'est reunie par deux fois, en juillet 1979 et en

mai 1980, pour mettre au point les instruments constitutionnels et les organes

administratifs de 1'Institut, Apres bien des discussions, elle a choisi p>our

siege Nairobi, qui est une plaque tournante des communications; le plan geneVal

envisage d'etendre progressivement le fonctiohnement de I'Institut a partir de

ce siege regional, et a, partir de plusieurs centres au colleges aUniveau sousr"

regional, chacun d'eux etant multilingue ou au moins bilinguej ces. centres

devraient pouvoir former la main-d'oeuvre rendue necessaire par I1industriali

sation de la reginn, d'une maniere plus realiste et plus moderne que les

instituts nationaux de formation technique n'ont pu le faire jusqu'a presenta

Dans l'intervalle, un certain nombre de reunions ati plus haut niveau

(des ministres) avaient ete organisees pour planifier la strategie regionale
de I1industrialisation : a ICaduna (Nigeria), en 1977> pour formuler un accord

sur les priorites dans les secteurs industriels de base lj$ a Addis—Abeba en

1978, pour determiner et repertorier les activates principales qui devraient

faire 1'objet d'une attention particuliere au cours des dix annees a. venir,

dans le secteur vital des transports et des communications; et a. Lagos en 1980,

pour elaborer le Plan de Lagos, un plan d1action global pour le deyelopperaent ■

regional et ses priorites. Les decisions prises lors de ces reunions, aussi bien

que tous les descriptifs de projet concernant 1'Institut Africain,ont abouti a

la formulation, en 1579—1980, des deux documents de base qui seront discutes a

la premiere reunion du Conseil academique (points 2 (i) et (ii) de l'ordre du jour)»

Us precisent les objectifs de politique generale et la structure des cours de

1'Institut, et ont ete adoptes en principe, avec une modification de l'ordre des

priorites des centres d'enseigeement, lors de la seoonde reunion du Conseil

d'Administration, en mai 198O# Entre autres decisions importantes, cette reunion

du Conseil a designe un Directeur General pour 1'Institut, a approuve le budget

de I'institut pour l'exercice 1980-1981 et ses dispositions bancaires, a marque

son accord sur le montant de la contribution financiere des Etats Membres et sur

1/ '^ianpower Development for the basic Industries" (Developpement de la

Main-d'oeuvre pour les industries de base) - Projet RAF/78/O36« L*accord

portait sur les domaines suivants, dans l'ordre : Industries inetallurgiques

de base, Industries de Genie, Industries alimentaires et forestieres, Industries
chimiques, et Industries de la construction et des materiaux de construction,
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les criteres qui regiront le norabre des etudiants de chaque pays; les

participants ont egalement visite les installations du pays organisateur

et le site de 120 ha que le Kenya met a la disposition de l"Institut. Le

Gouvernement du Kenya a egalement ete le premier a acquitter. la plus grande

partie de sa contribution pour l'axercice 198O-I98I5 lors de cette reunion du

Conseil d^Administrationc On y a pris connaissance aussi du rapport prelimi-

naire du groupe dcetude technique- pour l'Institut. qui envisage le debut des

activates d'enseighement entre septembre 1980 et mars 198lB le Gouvernement

Kenyan avait recu en decembre 1979 ^ la CEA unie liste complete des elements

necessaires a. la raise en train de 1*Institute

Immediatement avant et apres la seconde reunion du Conseil d9Administration,
I1Expert Principal de la CEA pour l'Institut a entreprir deux missions importantes.

La premiere visait a faire beneficier l'Institut de 1'experience. des modalites

de developpement de la main-d!oeuvre industrielle et de3a technologie en general

appliquee en Inde •- peut-gtre le pays ou l"economie industrielle s'est developpee
le plus rapidement - et aussi.un pays ou les situations socio-economiques sont

tres semblables a celles de notre region0 Le rapport de. cette mission a ete

rerais au Conseil et est a la disposition des membres du Conseil Acaderaique, a
titre d1information; c'est un rapport qui vaut la peine dB6tre lu^ car il met

le'doigt avec precision sur le r8le determinant des elements nationaux et

regionaux, qui doivent complementer les fonctions industrialisatrices de l'Institut.

La seconde mission consistait a visitor les pays de la region - autant de pays

que le temps et les possibilites de communications le permettaient - surtout dans

le sud-est et l:ouest de l'Afrique, pour demontrer et expliquer aux ministeres

responsables la mission innovatrice de l'Institut, pour demander instamment a

tous les Etats membres de participer pleinement a son organisation et d8acquitter

pratiquement le montant de leur participation, de telle Gorte que l'Institut

puisse bientSt ouvrir see portes aux premiers etiidiants* L';expert a visite des

pays anglophones aussi bien que francophones et a profite de sa visite pour

effectuer une etude.de la valeu..- des. programmes dans les^ facultes de genie qu'il
a visitees;, pour analyser de maniere preliminaire les precedes, de formation de

la main-dsoeuvre technique et les qualifications techniques dans les deux systeme,
linguistiques (voir Annexe i) et puss! pour prsradre connaissant:e de Inexperience
que certains pays ont d:un systeme bi'lingue dJenseignement superieur. Presque

tous les ministeres avec lesquels il s'est entretenu semblaient etre dans l'igno—

ranee du projet de I'lAFTSR, bien qu^une documentation ait ete envoyee par le CEA,

generalement aux Ministeres des Affaires Etrangeres des pays francophones et aux

Ministeres de VEducation (Superieure) des pays anglophones! sa mission a permis de
dissiper cette atmosphere generale d;ignorance0 Tous les responsables avec lesquels
I1expert a confere ont marque leur accord sans reserves quant a 1:opportunity de
1'Institut; a leur avis, les programmes envisages conviennent particulierement bien
pour couvrir les besoins des Etats membres en main-d*oeuvre technique? d'ailleurs
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certains de ces etats sont en train de mettre au point ou de lancer des institutions

sirailaires ou (si oil en juge d'apres les types de main-d'oeuvre dont la formation
est au programme de 1'Institut) essentielleraent cpmplementaires© Beaucoup ont
demande une information complementaire et une documentation concernant 1'Institut —

y compris le rapport Garber-Johnson sur I1etude de praticabilite — et ont exprime

leur ferme intention d'associer leurs efforts et leurs institutions nationaux de

formation de ia main-d:oeuvre a ceux del1Institute Plusieurs ont formule une

invitation pour une autre visite, et une etude plus detaillee de ieurs besoins

en maiix* !oeuvre industrielle et de leurs installations pedagogiques l/«

On espere pouvoir continue^ des que possible ce programme de visites pour la

propagation d1information, surtout pour couvrir les pays de langue arabe et les

autres Etats au nord de la ligne Abidjan-Niamey* C;est d'ailleurs dans cette . .

optique que le Directeur General de i:lnstitut a participe recemment a. la Oeme \L

Conference des Ministres de l'Education du Commonwealth, qui sTest tenue aColombpy

et ou plusieurs Ministres du Commonwealth de la region et leurs delegations etaient

des activites vitales indiqueec plus loin, il faudra attendre pour une consultation

plus generale des Etats que les finances de l'Institut soient plus fortement F JJA

definies, lorsque plusieurs Etats Membres auront acquitte leur contribution, ce v.

qui nuest pas encore le caso ■ . *, ., .-■■

II est bon de souligner la lenteur avec laquelle les ressources financieres

de depart parviennent a l'Institut, pour que les membres du Conse.il Acaderaique et ■

du Comite Ebcecutif s'efforcent de resoudre le probleme. L'une des consequences

iramediates de cette absence de liquidites a ete de retarder I'engagement du personnelf

particuliereraent du personnel de base qui devrait se trouver.ici au plus tard au

debut du mois proohain, pour permettre a l'Institut de commencer a fonctionner en

Janvier 1981. Kpu's'avons eu plus de 500 candidatures pour les positions-cle et le
personnel complementaire, et nouc avons etabli une lisve reprenant a peu pres la

moitie de ces candidats; le comite de selection qui s'est reuni au debut de ce

mois comme pre\ruy. a etabli un programme d^intervievs a differentc niveaux. La ' : '

situation finanoiere retarde ces interviews et a jusqu'ici erapeche toute ndminationi

Et pourtant, il faudra nommer le personnel rapidement, si nous^ voulons nous procurer

le meilleur personnel, car pour la ncuvelle session acaderaique, ils auront le choix

entre les places offertes par diverses institutions.

l/ II faut noter ici Isinterne considerable que presentent les bureau;;
de la CI£A? dans les quelcues pays ou ils sont presentso . '

(Centre multinational de programniation et cVexecution cles projets)
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On etudie actuellement les installations temporaires qui seraient

mises a la disposition de l'Institut a ses debuts; la premiere tSche qui
incombera au personnel de base sera de preparer et de completer ces instal

lations, ci necessaire, avant que les premiers etudiants n'y soient accueillis.
En decembre 1979, puis en juillet 1930, l=Expert Principal de la CEA a passe une

partie de 1'espace requis pour I1administration et la bibliotheque), au Kenya

Technical Teachers College (centre de formation pour enseignants techniques)
et aux departments Bibliotheque et Genie de 1'Universite de Nairobi. II a

egalement consacre une journee entiere a visiter tous les ateliers des Chemins

industrie de fabrication de boites metalliques dans la zone industrielle de
Nairobi - ceci pour se rendre compte de la valeur de la base industrielle a

Nairobi - et evaluer leur utilisation possible comme lieujc de stage pour le
programme de formation industrielle de 1'Institut et leur contribution possible

en matiere d'equipement specialise et de consultation industrielle. Par exemple,
nous avbns eu des promesses' fermes de la part' des Chemins de Fer Kenyans, qui

fourniront l'espaoe et l'outillage necessaire pour certains projets. Nous avons
aussi la promesse de mettre a notre disposition une grande partie des divers
types de materiel indispensable pour assurer le realisme demande par le genre'
de formation pratique, pour les travaux de revision de Poutillage qui font
partie de I'enseignement de notre Institut, La diversity des industries dans
la zone industrielle de Nairobi - meiae si elies sont de petite ou moyenne
envergure - contribuera a elargir le programme pedagogique du Centre intra-

i cecnniquesj ceci bien entendu a condition qu3on puisse arriver
a un accord avec ces industries independantes - peUt-etre avec rassistance du
Hinistere interesse ~ pour qu:elles acceptent des stagiaires et qu'elles eta-

ces activxtes des stagiaires dans les meilleures conditions possibles, la

structure horaire des sessions academiques de l'Institut a ete con9ue de maniere
a s^mbriquer dans, eelle dec institutions nationales. Mais ces possibilites de
stage a Nairobi,doivent etre completees, surtout dans le domaine de l'industrie
lourde, par celles de Mombasa, de Jinja, des ateliers des chemins de fer et des

bureaux - dont le Gouvernement Kenyan s'occupe aimablement a l'heure actuelle,
nous nous proposons de visitar ces zones industrielles voisines et d'etablir les

t en'^iatiere de stages de type industriel, "en
attendant que le Centre de Production Industrielle fonctionne.



//

Page 5

En ce qui concerne les ateliers et laboratoires durant cette periode

preliminaire, nous esperons — et nous attentions d'un jour a. l'autre 1' accord

ecrit du Gouverneraent Kenyan a. ce sujet — pouvoir utiliser les installations

de l'Institut iPqlytechnique et des ateliers des ohemins de fer, le temps

disponible aux laboratoires de genie de l'univercite, une partie du materiel

du centre, de1 formation des enseignants techniques (KXTC) et peut-e*tre un peu

plus tara:- eelu£' du centre de formation agricole Kenyatta, qui se trouve situe

a c8te de. 1'emplacement prevu pour IsInstitute A I1exception de ce dernier

centre, nous avons deja. visite les autres inctallationso Elles comportent des

ateliers de mecanique convenables et des ateliers d'electricite bien equipes,

et ce sont la les principales installations requises pour le demarrage da

centre de formation en electro-rnecanique, Le laboratoire d'electricite de la

faculte du genie de l'universite est assez bien equipe egalement, bien que

disposant de trop peu dsespaceo Si l'Institut pouvait partager les installa

tions de ces deux institutions, la mise en train du centre de formation en

electro-mecanique ne clevrait pas poser de probleme majeur.

Ces installations devraient egalement faciliter le demarrage du centre

de formation des enseignants techniques, en association avec les ateliers de

travail des metaux et du bois et les installations de reprographie du ICTTG,

et sans ajouter grand chose au materiel pour 1'etude du courant basse tension

de l'Institut Polytechnique et du KTTC*, Toutefoisj pour le Centre professional

de 1'electrotechnique et des techniques de communication, il faudra toute une

gamme de materiel assez diversifie et precis pour tester le courant a. basse

tension — analyseurs, oimulateursj amplificateurs operationnels et oscilloscopes

UIIF - qui devront etre ajoutes au materiel qtie nous avons vu a. 1'Institut

Polytechnique, a moins que. ceux de ces instruments qui sont-disponibles aux '

laboratoires d'electricite basse tension de 1lUniversite ne puissent etre

utilises a temps partite!« On prevoit que les chemins de fer remplaceront a

1'heure actuelle le CPI et fourniront lee services generaux pour les projets

d'industrie Ipurde et pour les projets d'equipement plus leger dans le domaine

de la conception et des prototypeGn Ces ateliers sont -ires bien equipes pour

certains types de projets, que les centres de formation de 1'Institut devraient

par consequent exploiter au debut. Tout le personnel de 1'Institut, professeurs

et superviceurs des ateliersj sera recrute par* l'Institut, comme nous l'avons

indique precedemment, et on aura recours egalement a. du personnel a temps partiel

pour certaines tScheso

Dans I1ensemble done, et si on choisit soigneusement parmi les nombreux

types de projets disponibles (avec la multiplicity dec equipements proposes

comme sujet d1etude), le centre de genie electro—mecanique et le centre de for
mation des professeurc/educateurs/instructeurs techniques ne devraient requerir

que peu ou me"me pas du tout de materiel supplementaire pour coraraencer a fonctionner,

ce qui n'est pas le cac du centre pour l^lectronique et les tecliniques de commu

nication. Toutefois, nous soulignons particulierement ici, a 1'attention des

Etats kiembres, qucil faudra jusqu3a six mois, a partir de la date de commande,

pour se procurer ce materiel, et qu'aucune commande ne peut e"tre passee tant que

les contributions des Stats Membres ne nous ceront pas parvenues en nombre suffisant.
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La mise au point dec programmes d■enseignement au Centre pour

1'Agriculture et la Technologie Alimentaire est deja en cours grSce a

I1assistance de la FAO3 une activite sirailaire devrait demarrer bient&t

en ce qui concerne le Centre Interdisciplinaire pour la Production Indus—

trielle, avec l'aide de I'ONUDI. Avec cec deux Centres, plus le rapport

que les experts techniques devraient publier ce mois-ci sur le Plan d'Sn—

semble pour l'Institut, le programme approuve pour la Phase I de 1'Institut

sera complete. Avant la raise en fonctionnement des cinq Centres, d'ici trois

a. cinq ans, on peut etre raisonnablement certains que la planification de leurs

programmes et projets pourra debater, avec I1aide promise par plusieurs orga-

niemes, parmi lesquels 1'OIT, 1*0314, I'UTIESCO, le PNU3, VUXV et l'Agence

Culturelle et.de Cooperation Technique8 Notons en particulier que le Secretariat
au Commonwealth a abandonne le projet qu'il avait forme precedemment pour la

creation d'un centre de formation des enseignants techniquesf de maniere a.
apporter son appui total au projet de I1Institute

le PtfUD, comme la CEA et agicsant par son intermediaire, nous a fait

beneficier de son aide constante au cours dec divers ctades de la preparation

du programme de lflnstitut, qui est maintenant tei-minee. Le PNDD apportera

egaleraent son aide a la phase principale deb activitec, mais tout deperai

naturellement de la date a. laquelle cette phase sera entamee.

Finalement, pour que les cours puissent demarrer, il faut encore que

tous les interesses dans la region deinontrent pratiquement qu'ils peuvent

realiser leurs promecses, Chaque jour gagne pour la raise en application de

ce projet est un jour qui empSchera l'ecart technologique de s'elargir encore

pluc. Nous esperons que le Conseil Academique et le Comite Sxecutif apporteront
leur aide, chacun de, .leur c3te et conjointement, en rappelant aux Etats Membres -

et si necessaire en les persuadant - de payer leur contribution, en tout ou en

partie, afin que nous ne perdionc plus de temps pour la realisation dfun projet
dont on. attend tellement pour l'avenir induetriel de notre Continent.


